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| 1 Ie vous exhorte donc, freres, par les ;

compaſſions de Dieu, que vous offriez vos

corps en ſacrifice viuant, ſainčt, plaiſant à:

Dieu, qui eſt voſtre raiſonnableſeruice_.

$'EEscR1TvRE Saincte parle ſou

# uent de l'election de Dieu, par laquel- .

# le de ſa pure grace, dés deuant la fon- .

dation du monde, il a predeſtiné cer- t

taines perſonnes à ſalut. Contre ceſte doctrine,

la raiſon humaine s'aheurte, &ya des profanes ,

qui diſcourent ainſi : Si Dieu a predeſtiné cetºi

taines perſonnes à ſalut par vn decret abſolu,s

nous auons beau pccher & nous donner dubon

temps:car ſi nous ſommes eleus, quoi que nous

facions nous ſerons ſauuez, puisque les decrets.

de Dieu ſontinuariables. .. ! ' º' - ce

De ceux qui parlent ainſi vous pouuezdire

aſſeurément, que s'ils continuent à tenir tels ,

propos ils ſont reprouuez : car s'ils appartenoy-º

ent à l'election de Dieu , Dieu leur donnetoit ;

ſon ſainct Eſprit,qui mettroit en leurs cœurs des

meilleures penſets. lls parlent auec autant de :
' • , • . 3 3.
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raiſon que ſi quelcun diſoit, Si Dieu a ordonné

en ſon conſeil que ie paruienne à vne grande

vieilleſſe,ie n'ay que faire de manger & de boi

re,& de prendre medecine en mes maladies.cat

quoi que ie face , il faut neſſairement que ié

| viue iuſqu'au iour que Dieu a determiné& pre

ordonné en ſon conſeil. D'vn homme qui là

deſſus prendroit la reſolution de ne manger

» point,vous diriez aſſeurément que ſa mort eſt

prochaine.Car ſi Dieu vouloit qu'il veſcuſt plus

longtemps, il lui donneroit la prudence pour ſe

ſeruir des moyens neceſſaires pour ſa conſerua

tion. Ceux que Dieu a deſtiné à vne fin, il les a .

auſſi deſtinez à ſuiure les moyens†
nir à ceſte fin. Ceux qu'il a predeſtinez à ſalut,il

les a auſſi predeſtinez à viure ſainctement &

honneſtement : car c'eſt le chemin pour parue- .

nir au ſalut. Dieu ne veut pas nous rendre heu- .

reux ſans nous rendre bons. Il ſanctifie ceux

qu'il veut approcher de ſa preſence. On ne va

point en paradis par le chesmin des enfers. On

ne paruient pas au royaume de Dieu enſeruant

au monde& au diable. - -

· : C'eſt ce que l'Apoſtre S. Paul enſeigne au 8.

chapitre de l'Epiſtre aux Romains , diſant, que

Dieunou a prtdeſtinez à eſtre faits cāformes à l'i-

mage de ſon Fils : laquelle image conſiſte en iu-.

ſtice & ſaincteté.Etle meſmeApoſtre auxEpheſ.

ch 1.Dieunou a eleu en Ieſiu Chriſt deuat la fon- .

dation dumöde,afinque nouſoyons ſaintts & irre

prehëſibles en charité.Eſquels paſſages vous voyez

que l'Apoſtre nous incite à bonnes œuvres, par

la conſideration de l'eltôtion par laquelle Dieu
A. -

nous
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nous a donnez à ſon Fils pour nous ſauuet. A

meſure que vous ſentirez l'amour & la crainte

de Dieu croiſtre en vos cœurs, croiſtra auſſi &

ſe fortifiera en vos cœurs l'aſſeurance que Dieu

vous veut ſauuer.Car l'amour que nous portons

à Dieu eſt vn effet de l'amour qu'il nous a por

té, Comme dit S. Iehan , Nous l'aimons pource I. Ieh, 1.

qu'il nous a aimeKauparauant. , -

C'eſt donc fort à propos que noſtre Apoſtre

ayant és chapitres precedens parlé de l'elt&tion

gratuite, ſelon le propos arreſté de Dieu,tire de

la vne exhortation à nous conſacrer au ſeruice

de Dieu,diſant, le vou exhorte donc freres par les | /

compaſſions deT)ieu , que vous offriez vos corps en

ſacrifice viuant ſainti,agreable à Tlieu. , -

Le mot que nous auons traduit, exhorter, ſi

gnifie vne exhortati6 auec priere. Lui qui auoit

authorité de cómandet,aime mieux nous prier.

Comme au 5.ch de la 2. aux Corinthiens : Nous

ſommes ambaſſadeurs pour Chriſt, comme ſi Dieu

«xhortoit par nou: Voire nous ſupplions pour Chriſt

que vous ſoyez reconcilie(à Dieu comme ſi Dieu

auoit grand inter eſt que nous ſoyons reconci

liez auec lui. Ainſi au 5 chap. du Cantique de

Salomon, l'eſpqux qui eſt Ieſus Chriſt, frappe

long temps à la porte de nos cœurs,tant que les

floquets de ſes cheueux deuiennent tout mouïl

lez de la roſee de la nuict. |

: Toutesfois Dieu ne parle pas touſiours en ſup

pliant, ains auec ſes exhortations douces & pas

ternelles il meſle ſouuét des menaces, & propo

ſe ſes iugemens. C'eſt là ce medicament Euan

gelique dont eſt parlé au Io. ch. de S.Luc, com- >

- a 4 /
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posé de vin & d'huile,l'vn pour poindre& net

| toyer,l'autre pour adoucir. :

C'eft ce que doiuent faire les Paſteurs de

· l'Egliſe. Nous vous exhortons & prions , que

vot,s cheminiey en la crainte de Dieu, & con

formément à lz ſaincte vocati6 dont Dieu vous

a honorez : Mais à cauſe de la dureté des cœurs

de pluſieurs perſonnes, nous ſommes contrains

de propoſer les enfers ouuerts , & effrayer les

conſciences par la frayeur du iugemét de Dieu:

& aimons mieux vous contriſter pour vn temps

que de vous flatter en vos vices.C'eſt vne indul

gence cruelle que de laiſſer perir les ames par

faute d'aduertiſſement, de peur de les offenſer.

Souuent ceux que nous tanſons & menaçons,ſe

| courroucent contre nous : mais nous aimons

mieux qu'ils s'irritent contre nous pour vn téps,

que Dieu ſoit irrité contre eux pour touſiours.

Et faut eſperer qu'ils nous en ſçauront gré

quelque iour , lors que Dieu touchera leurs

cœurs de repentance.En meſine façon qu'vn pa

tient auquel on arrache vne pierre, dit des iniu

res à l'operateur: mais quand il ſe ſent allegé, il

fait ſes excuſes & ſes remerciemens. -

" C'eſt donc ici, mes freres, le temps auquel

Dieu nous prie & exhorte auec douceur : mais

viendra le temps auquel il ne parlera pas en ſup

pliant,mais en iuge, Si nous ne l'eſcoutons pas

quand il prie, il ne nous eſcoutera pas quand it

nous iugera. Si maintenant nous lui fermons la

porte de nos cœurs , alors il nous fermera la

porte du ciel. Et ceſte meſme bonté de Dieu,par

laqutlle il exhorte auec tant de douceur ceux
i- qu'il
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qu'il peut eſcraſer en ſa colere, tournera aux re

belles & impenitens en plus grande cendamna2

t1OIl.

Maintenant donc voyons ſur quelles conſi

derations l'Apoſtre fonde ſon exhortation à

bonnes œuvres. Ie vous exhorte, dit il par les cö

paſſions de Dieu.Combien que la miſericorde de

'Dieu ſoit vne, toutesfois il en parle en pluriel,

à cauſe de ſes diuers effets. Par les compaſſions

de Dieu il entend ceſte bonté, par laquelle il a

pourueu aux moyens de noſtre ſalut , deuant

que nous fuſſions, voire deuant la creation du

monde. Ceſte bonté par laquelle il a enuoyé

ſon Fils vnique , afin de prendre vne chair hu

maine au ventre de la ſaincte & bien heureuſe

Vierge Marie, afin que ſe faiſant noſtre frere

par la communion d'vne meſme nature , nous

ſoyons par ceſte vnion faits enfans de Dieu.Ce

ſte bonté par laquelle le Fils Eternel de Dieu

a mieux aimé noſtre ſalut que ſa vie,& a ſouffert

vne mort tant amere & ignominieuſe, pour des

creatures perdues & miſerables, afin que d'eſ

claues de Satan que nous eſtions , nous ſoyons

faits enfans de Dieu & heritiers de ſon Royau

me. Ceſte compaſſion par laquelle parmi les

tenebres de l'erreur & idolatrie qui regne au

monde, il nous a tendu la main d'enhaut, &

nous a illuminés de ſa cognoiſſance, pour nous

addreſſer au chemin de ſaluttc'eſt ceſte bonté &

compaſſion de Dieu,par laquelle il nous couure

de ſa prouidence: nous a donné ſes Anges pou.

gardiens,exauce nos prieres, ſupporte nos infir

mitez, recueille nos larmes, ſe rend debteur de
-，.

' .
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nosaumoſnes,nous donne ſon Eſprit pour con

duite,ſa Parole pour inſtruction, ſon Royaume

pour heritage. - -

O combien ſont# les ri

| cheſſes de la bonté de Dieu enuérs ceux qui l'ai

mentſEn ce ſuitt nos eſprit rampent,& nos lan

guesbegayent. C'eſt vn abyſme où on ſe perd

auec plaiſir,pource que c'eſt l'abyſme de labon

té de Dieu.De laquelle il eſt le contraire que des -

tiuieres. Car les riuieres ſont petites en leur

ſource,mais croiſſent en allant:mais la bonté de

Dieu eſt vn abyſme dés ſa ſource , dont on ne

peut meſurer la largeur,ni ſonder la profondeur.

A celui qui veut faire le denombiement des

compaſſions de Dieu, il aduient ce qui aduient

à ceux qui au ſoir veulent conter les premieres .

eſtoiles qui paroiſſent : car pendant qu'ils con

- tent les prieres , d'autres ſe deſcouurent, &

puis d'autres , tellement qu'il eſt troublé par la

multitude. Car en ce denombrement nous ſom"

mes doucement troublez par la multitude des

compaſſions de Dieu. Et nous miſerables & mal

conſeillez , ſi nous cerchons ailleurs qu'en la

bonté de Dieu noſtre ioye & conſolation, ou ſi

nous fommes plus ſoigneux à calculer noſtre ar

gent, qu'à denombrer les effets des compaſſiós

de noſtre Dieu, & de l'amour que Dieu nous a

† en ſon Fils, qui eſt le refuge des pecheurs,

la conſolation des affligez, & lagloire des en

fans de Dieu.
- >

Quiconque ne gouſtera point les compaſſions

de Dieu experimentera ſa iuſtice. Si quelcun

tombemalade par ſes desbauches, il peut auoir

! recours
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recours au medecin.Mais s'il renuerſe la medc

cine qui lui eſt preſentee , & crache contre le

medecin,comme font les frenetiques,on dit que

ce malade eſt deſeſperé, & hors d'eſperance de

, gueriſon.Ainſi celui qui par ſes pechez a prouo

qué la iuſtice de Dieu, peut en ſe repentant a

uoir recours aux compaſſions de noſtre Dieu.

Mais s'il meſpriſe ſes compaſſions , & fait peu

de cas de la miſericorde de Dieu en Ieſus Chriſt,

il n'y a plus de ſalut pour vn tel homme : ains

| (comme dit l'Apoſtre aux Hebrieux au1c.chap.).

' vne terrible attente de iugement, & vne ferueur de

feu qui deuorera les aduerſaires. -

Par cela,mes freres,vous comprenez aisément

que le vray reſſort de la pieté & le vray moyen

de former les hommes à la crainte de Dieu,n'eſt

pas de les effrayer par la crainte d'vn feu apres

ceſte vie:mais leur faire gouſter les compaſſions

de Dieu, & leur repreſentor l'amour qu'il nous

a porté en leſus Chriſt, afin de nous obliger à

vn amour reciproque. Celui qui ſert Dieu, ſeu

lement par l'apprehenſion de la punition , con

damne ſes propres a&tions.Car par là il monſtre

qu'il feroit autrement s'il ne craignoit d'eſtre

puni.Ceſte crainte eſt ſeruile : ceſte obeiſſance

conuient à des eſclaues. Dieu eſt grandement

miſericordieux enuers tels ſeruiteurs, s'il par

donne à leur obeiſſance. - ·

C'eſt làvn des grands abus de l'EgliſeRomai

ne , en laquelle on effraye les conſciences par

l'apprehenſion d'vn feu ardent , qu'on appelle

Purgatoire,où on veut que les ames ſoyét tour

mentees par pluſieurs ſiecles , non pas pour

* • • - *
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- eſt vne ſorte de punition,de laquelle vn pere ne

Coloſſ. 2.

' x. Ieh. I.

s'amender,& deuenir plus ſainctes: (car on tient : |

qu'en Purgatoire elles ſont parfaitemét ſans pe

ché,) mais pour ſatisfaite à la iuſtice de Dieu,&

expier leurs pechés par peinesfatisfactoires, qui

punit iamais ſes enfans.S.Paul dit,que par Ieſus

ChriſtTieunou pardonne toutes nos offenſes. Et

S.Iehan dit, que le ſang de Ieſu Chriſtnou purge

de tout peché.Et nos aduerſaires diſent auec nous

que toutes nos coulpes ſont oſtees & effacees

par la mort de leſus Chriſt. Cela eſtant il n'cſt

plus de beſoin d'autre purgation : Si cenx qui

ſont en Purgatoire n'ont plus de coulpe,Dieu en .

lestourmentant punit ceux qui ne ſont point

coulpables. Toute peine ſans coulpe eſtiniuſte.

La mort de Ieſus Chriſt n'eſt elle pas ſuffiſante

pour nous exempter du feu de Purgatoire ? Et ſi

elle eſt ſuffiſante, pourquoy Dieu ne veut-il pas

qu'elle ſerue à cela ? vn pere tant debonnaire,

prendroit-il plaiſir à bruſler & tourmenter ſes

enfans par pluſieurs ſiecles pour des pechés par

donnés, & pour leſquels Ieſus Chriſt a pleine

ment ſatisfait ? Pardonner à vn homme toute ſa

coulpe,& cependant le punir pour ſatisfaire à la

iuſtice,c'eſt lui dire, ie te pardonne ta faute, mais

tu ſera puni. Ie te quitte ta debte,mais tu payerau.

Et remarquez,ie vous prie,ce que ie vayvous di

re. L'Apoſtre S. Paul aux Romains chap.8. dit

que Ieſus Chriſt aſſis à la dextre de Dieu ſon

Pere fait requeſtes pour nous:& nos aduerſaires

diſét auec nous que Ieſus Chriſt intercede pour

tous les fideles,& par cóſequét pour les ames de

Purgatoiret pourquoy ne ſortent-elles pas de ce

tOU11-

-

-
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tourment par l'interceſſion de Ieſus Chriſt, mais

on veut qu'elles en ſortent par vne Indulgence

du Pape ? ou par vne Meſſe dite ſur vn autel au

quelle Pape a donné ce priuilege, que par vne

Meſſe dite ſur cet autel, on tire à ſon choix vne

ame de Purgatoire?

O puiſſante ſeduction ! ô gehenne des con

ſciences infirmes,inuentee pour amaſſer des ri

cheſſes ! Car de là principalement viennent les

immenſes richeſſes du clergé Romain. Les ti

ches fondent en mourant des Meſſes particulie

res,& des ſeruices pour leurs ames mais de Meſ

ſes fondees expres pour l'ame d'vn beliſtre, il ne

s'en trouue point.

Or trouuons nous en l'Eſcriture pluſieurs

exemples d'ames recueillies en paradis incon

tinent apres la mort. Le Seigneur a dit au bri

gand qu'on crucifioit auec lui, Tu ſeras auiour

d'huyauec moy en Paradis. L'ame du Lazare eſt

portee par les Anges,non point en vn feu, mais

au ſein d'Abraham où elle eſt conſolee.Simeon

auoit promeſſe que par la mort il entreroit en

paix , Bien-heureux ſont ceux qui meurent auSei

gneur, dés maintenant, dit l'Eſprit,ils ſe repoſent

Luc.I6.

v. 22. ér

2.5.

A

L4c.1.29

de leurs labeurs.Apocal.14.Le liure de la Sapien- .

ce,que l'Egliſe Romaine tient pour Canonique:

dit au 3.chap. Lesames des iuſtes ſont en la main

de Dieu,nul tourment ne les attoucherà.

Ceux qui diſent que ces exemples ſont priui

leges particuliers faits à quelques perſonnes

contre la reigle commune, s'obligent en par

lant ainſi à nous möſtrer ceſte reigle: Mais ils ne

la monſtrent point , car elle ne ſe trouue point.
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Faut bien dire que ceſte doctrine eſt bien nou

uelle puis que la Meſſe meſmey eſt contraire,en

permiiit laquelle le preſtre prie pour les morts qui dor

in ſomme ment en vnſommeil paiſible. Le ſecond liure des

P* Maccabees, qui eſt vnliure Apocryphe & fabu

leux , neantmoins en ce poinct eſt contraire à

* Chap. l'Egliſe Romaine: car il dit * que la priete pour

tz. les morts eſt bonne, pourueu qu'on ait eſgard à

la reſurrection. ll veut qu'en ceſte priere on de

mande à Dieu que les morts reſuſcitent à ſalut,

autrement il dit que la priere pour les morts eſt

vne reſvctie. C'eſt donc vne reſverie de prier,

non pour la refutrcction, mais pour tirer des a

mes de Purgatoire.

A ce que nous diſons que la mort de Icſus

Chriſt eſt ſuffitante pour nous exempter de Pur

gatoire, s'ii y en auoºs vn,on reſpond qu'elle eſt

voirement ſuffiſante, mais qu'il y a des moyens

par leſquels ceſte mort & le benefice de leſus

Chriſt nous dcit eſtre appliqué, comme le Ba

ptefme & le feu de Purgatoire. A quoy nous reſ

pondons que les moyens de nous appliquer le

benefice de Ieſus Chriſt ne doiuent point eſtre

contraires à ce benefice. On ne s'applique point

la clarté du Soleil en ſe cieuât les yeux.On n'ap

plique point le quittement d'vne debte en faisât

payer. On n'applique point le pardon des pe

ches cn putiifiant le pecheur pour des pechés

pardonnez. Le Bapteſme n'eſt point vn tour

ment ni vne punition ſatisfactoire , pourtant il

ne contrarie pas au pardon gratuit.

Mais pour reuenir à l'exhortation de noſtre

Apoſtre, il nous exhorte par les compaſſions de

\ : / Dieu

»
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Dieu à offrir nos corps en ſacrifice viuant, &

agreable à Dieu. Par les corps il entend les a
&ions exterieures. A

Vous me direz, ne faut-il pas auſſi offrir nos

ames?le reſpond, que l'Apoſtre parle aux ames,

& leur commáde d'offrir leurs corps & les mou- .

- uoiraux ſainctes actions. Le corps eſt iciconſi

deré comme la choſe offerte,mais l'ame eſt con

ſideree comme faiſant office de Sacrificateur.

Par là ſont condamnees deux ſortes de per

ſonnes Premierement les hypocrites, qui ſeruét

à Dieu de corps,mais leur cœur en eſt eſlongné.

Leur ſeruice eſt ſemblable au ſacrifice de Cain,

aux larmes d'Eſau, au iuſne de Iezabel, auxfa

| crifices de proſperitez de la paillarde dont eſt

parlé au 7. chap.des Prouerb. De pareille nature

eſtoyent les longues oraiſons des Phariſiens,&

les aumoſnes ambitieuſes d'Ananias, & de Sap

phira.G'eſtoyent des victimes ſans cœur. leſus

blanchis en dehors, mais pleins d'oſſemens en

dedans. Ils ſont comme les cygnes qui ont vne

Matt. 6.

Ačt.3.

· Chriſt compare tels hypocrites aux ſepulchres .

chair noireſousvn plumage fort blanc.Oucom

me les horloges detraquees qui marquent vne

heure,& enſonnentdeux.Bref,ils iouënt vne co

medie deuant Dieu, duquel les yeux clairuoyás

percent le manteau le plus eſpais de diſſimula

tion, & qui mettra vn iour en veuë les choſes

couuertes detenebres, & rendra à chacun ſelon

ſes œuures.

- Rem, noſtre Apoſtre nous commandant d'of

frir nos corps à Dieu, códamne les craintifs qui

allans à la Meſſe contre leur conſcience , pour

i. Cor.4

5•

| Rom. 2 :

6.
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s'accommoder au monde& ſeruir à leurs affai

res domeſtiques,difét pour excuſe,qu'ils ne laiſ

ſent pas de ſetuir Dieu en leurs cœurs,& decó

damner les abus de l'Egliſe Romaine. C'eſt vne

belle choſe de les ouïr diſcourir.Ils diſent,quand

i'entre en vne Egliſe & que j'y voy l'image de

Dieu le Pere veſtu en Pape, i'en deſtourne mes

#> yeux,car ie ſçay que Dieu a defendu cela en ſa

Parole. Quand ie voy les povres idolatres qui

auec tant de deuotion baiſent des os , & ado

rent des reliques,i'ay cela en execration. Quand

º ie voy qu'on adore la croix en parlant à elle en

Aue lº diſant, le te ſalué bois triomphal, ie ſçay que ce

## bois n'entend pas ce qu'on lui dit, & n'a nulle

le." intelligence. bien voirement a donné aux Pa

ſteurs la puiſſance de remettre les pechez quant

aux peines & cenſures Eccleſiaſtiques : mais ie

ne ſuis pas ſi deſpourueu de iugement que de

croire qu'vn preſtre, qui ſouuent eſt plus grand

pechtur que moy, puiſſe m'abſoudre au iugc

ment de Dieu , & m'exemptet de reſpondre à

Dieu de mes actions. Vn homme ne peut eſtre

iuge en vne cauſe où Dieu eſt partie:Nous ſom

- mes tous criminels & auons tous offensé Dieu:

or ce n'eſt point à vn criminel de patdonner à

vn autre criminel le crime commis contre le

Souuerain.Vn valet ne peut pardonner à vn au- | |

tre valet la faute commiſe contre le maiſtre com

mun. Vn homme ne peut eſtre iuge d'vne cauſe

où il ne cognoiſt rien. Le preſtre donc ne peut |

eſtre iuge des pechez deſquels il ne cognoiſt pas

la nature, car il ne cognoiſt point les penfees
& affections du cœur , eſquelles conſiſte prin- q

cipalement

#
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cipalememt le peché: Il ne cegnoiſt pas la repč

tance du pecheur, ſans laquelle il n'y a point de

pardon. Si Dieu me pardonne, le Preſtre ne le

peut empeſcher. Maisſi Dieu ne me pardonne

point, l'abſolution du Preſtre eſt inutile. Les

' Paſteurs de l'Egliſe ſous le Vieil Teſtament ne

pardonnoyent point les peche2, & toutesfois

les ames ne laiſſoyent d'eſtre ſauuees. Pourquoy

la condition des fideles ſous le Nouueau Teſta

ment ſeroit elle empiree, & aſſuiettie au iuge

ment& intention des Preſtres?

Ils pourſuiuent , & diſent, quandie ſuis à la

Meſſe & qu'on leue l'hoſtie pour l'adorer, ie

ploye voirement le genouïl auecles autres, mais

i'eleue mon cœur au ciel, & adore en mon cœur

Ieſus Chriſt aſſis à la dextre de Dieu. Car Dieu

ne m'a point abandonné iuſque-là,que de croire

qu'vn homme puiſſe faire Dieu ; vn Dieu qui

eſtant tombé ne ſe peut releuer, qui eſt ſuiet à ſe

moiſir,& où les vers s'engendrent; vn Dieu qui

peut eſtre mangé par les beſtes, & rongé par les

ſouris.Pourrois ie croire que Ieſus Chriſt ſe ſoit

mangé ſoi-meſme?& que le diable ſoit entré en

Iudas auec le corps de Ieſus Chriſt ? lls euſſen

eſté mal logez enſemble. - " -

Tels ſont les diſcours de ces gens qui feruans

du corps à l'idole , diſent qu'ils reſeruent leurs

cœurs à Dieu.Mais ils mentent.Car fi leur cœur

eſtoit porté au ſeruice de Dieu, il y meneroit

le corps : veu que l'eſprit meine le corps où il

veut. Mais c'eſt l'auarice & l'amour du monde

qui regne dans leurs cœurs.Et ceſte cognoiſſan

ce de la verité qu'ils ont leur tournera en plus

• •,
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grande condamnation. Car comme dit Ieſus

' Chriſt, le ſeruiteur qui ſçait la volonté de ſon

maiſtre & ne la fait point, ſera batu de plus de

playe.De ſimple peupleignorant ſe fouruoye de

nuict,mais ceux ciſe fournoyent en plein midi

· Que ſi tous ceux qui ont la cognoiſſance de la

veritéfaiſoyentcomme eux,que deuiendroit l'E-

gliſe de Dieu& la profeſſion de l'Euangile ? Si

telles gens parlent auec raiſon, les Martyrs ont

eſté temeraires, car ils pouuoyent ſauuer leur

vie par ceſte diſſimulation. Et ces trois compa

gnons de Danieliettez en la fournaiſe,pouuoy

ent plier le genouïl deuant l'idole, & dire, nous

. auons le cœur à Dieu.

: Mais voulez-vousſçauoir ce qui aduient ordi

nairemët à telles gens.Tout ainſi que ſi quelcun

à force de contrefaire le louſche deuenoit louſ

che par effet,ainſi ces gens apres auoir eſté quel

que tempsà la Meſſe par feintiſe,en fin y vont à

bon eſcient : leur affectation ſimulee en fin ſe

· tourne en affection ſerieuſe,Dieu retirant d'eux

ce quiy reſtoit de bon:ce qu'ils eſtimoyêt mau

uais,ils le trouuent peu apres excuſable, & puis

bon, & finalement neceſſaire, & deuiennent en

fin ennemis violens de la doctrine de l'Euangile.

Cela donc ſoit tenu pour conſtant, que Dieu,

qui eſt le Dieu de l'homme tout entier, deman

de que nos corps & nos cſprits ſoyent conſa

crez à ſon ſeruice. Et ce ſeruice eſt appelé par

noſtre Apoſtre vnſacrifice.Ainſi nos loüanges&

actions de graces ſont appellees ſacrifices Par

l'Apoftre aux Hebrieux au 13. chapitre. Offrons à

Dieu ſactifice de louange qui eſt le fruict des leures
A - - confeſſans,
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cenfeſſans ſon nom.Et là meſmes,les aumoſnes ſ6t

appellees ſacrificfs. Ne mettez en oubli la benefi

cence & communication. Car Dieu prendplaiſir à

tels ſacrifices.Et Dauid au Pſ.51. appelle la repen

tance du pecheur vn ſacrifice, diſant que les ſa-.

crifices de T)ieu,c'eſt à dire,agreables à Dieuyone

vn eſprit contrit & penitent. En general toutes les

bonnes œuures des fideles ſont appelees par S. ... ..

Pierre des Sacrifices ſpirituels agreables à Tieu 1-Pier4:

par Ieſus Chriſt. - - - 5«

Dont auſſi là meſmes S. Pierre appelle tous

les fideles,vne Sacrificature royale.Et au commé

cement de l'Apocalypſe,l'Egliſe parle ainſi.Ace

lui qui nous aimez, & a laué nos pecheKen ſon ſag,

& nous a faits Rois & Sacrificateurs à Dieu ſon

Pere,ſoit gloire & force és ſiecles des ſiecler.

Apprenós donc que c'eſt qu'offrir à Dieu nos

corps en ſacrifice. Celui là offre à Dieu ſon

corps en ſacrifice qui lui conſacre ſes yeux, ſes

oreilles, ſa langue,ſes mains & ſes pieds. -

Ceux-là conſacrent à Dieu leurs yeux qui les

employent à contempler ſes œuures par l'vni

uers, & les exemples oculaires de ſes iugemens,

ſur les contempteurs de ſa§ ſoi-.

gueuſement les Eſcritures,à l'exemple du peuple a - - s

de Beroé,qui au ſortir de la predicati6des.Paulº "

alloit conſulter ſoigneuſement les Eſcritures.

ltem , ceux qui deſtournent leurs yeux des re

gards impudiques, & des obiects qui allument

les conuoitiſes. A l'exemple de Hob,lequel au 31.

ch.dit auoir fait paction auec ſes yeux de ne re

garder point la vierge.Se ſouuenant des paroles

du Seigneur au 5 ch de S.Matth que celui qui #
-, b z -

" .



Ierem. 9.

2.1•

- 2© -

regardé la femme de ſon prochain d'vn œil de

conuoitiſe,a deſia commisadultçre auec elle.le

remie parlât de la mort qui rauageoit & conſu

moit le peuple des Iuifs, dit que la mort eſt en

| tree par les feneſtres. Le meſme ſe peut dire de

ceux qui attirent par les yeux les obiects peſti

lentieux quiinfectent les ames. Car les yeux ſót

les feneſtres de nos corps, par leſquelles nous

· receuons la lumiere.Tout homme prudent fer

m era ceſte feneſtre au diable.

'Celui là conſacre à Dieu ſes oreilles, qui oit

attentiuement la Parole de Dieu,& prend plaiſir

à ouïr parler de choſes ſainctes, & qui ſeruent à

edification, &à s'encourager mutuellement à

bonnesœuures. Item, ceux quibouſchent leurs

' öreilles aux paroles impudiques ou menſonge

res& calomnieuſes,par leſquelles on prendplai

ſir à noircir la reputation de ſon prochain.I'ad

iouſte les paroles blaſphematoires,par leſquelles

les profanes iurent & maugreent, & ſe prennent

à Dieu,commepetits vermiſſeaux venimeux qui

ſe recoquillét contre le Soleil. Sur tout, les pa

roles, par leſquelles les Docteurs de menſonge

denigrent& diffament la doctrine de l'Euangile

, nous imputans choſes auſquelles nous n'auons

· iamais penſé.

Ils diſent que nous enſeignons que les b6nes

œuures ne ſont pas neceſſaires à ſalut. Et qu'il

ſuffit d'auoir la foyſans œuures pour eſtre iuſti

fié.Et que nous ſommes ennemis des Sainôts &

delavierge Marie.Que nous reiettós la confeſ

ſion & la penitence.Que nous ne croyons pas la

Toute-puiſſance de Dieu, n'eſtimans pas qu'il

- | - puiſſe



2I

puiſſe donner aux Preſtres la puiſſance de faire

Dieu, & de tranſſubſtantier le pain au corps de

Chriſt.Car ils eſtendent la puiſſance que Dieu a

donné aux Preſtres , iuſques à ce poinct, qu'cn

prononçant les cinq paroles auec intention de

conſacrer, ils peuuent changer& tranſſubſtan

tier en chair tout le pain du marché.

Or en nous chargeant de tant de calomnies, Cºrdinº

ils parlent en leurs ſermons auec tant de violen-#

ce & en termes tant odieux,que le povre peuple §.

au ſortir de là conçoit contre nous vne haine 25.Poteit

mortelle, & nous voudroit auoir mangez tous Sacerdos

vifs.Cependant la verité eſt,que nous ne croyós#

rien de toutes ces choſes qu'il nous impoſent:#
& ſerions meſchans ſi noſtre doctrine eſtoit tel- panis &°

le qu'ils la depeignent. vini du

Nous croyons les bonnes œuures eſtre entie- lium.

rement neceſſaires à ſalut. Elles ſont neceſſaires

pour glorifier Dieu,pour edifier nos prochains,

pour fortifier noſtre foy par cet exercice, pour

nous acheminer au royaume des cieux. Mais

quant aux merites,nous parions comme le Pre

ſtre en la Meſſe,qui dit tous les iours, Nepren

pointgarde à nos merites,mais ottroye nous le pardºc -

Nous ſçauons auſſi qu'vne foy deſtituee de A

bonnes œuures ne iuſtifie pas.Seulement nous

diſons que nous ſommes iuſtifiez, c'eſt à dire,

abſous au iugement de Dieu, par la ſeule grace

de Dieu en Ieſus Chriſt, laquelle nous nousap

pliquons par la foy,diſans auec S. Paul , Le Fils

de Dieu m'a aimé , & s'eſt donné ſoy meſme pouz

tnoy,Galat.2, Car quiconque croit en lui à vie eter

melle, Iehan ;. - -

- - b 3 "
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Eſt faux que nous reiettions la confeſſion.Car

il eſt neceſſaire de confeſſer à Dieu ſes pechez

pour obtenir pardon.Faut auſſi confeſſer ſon pe

ché à nos prochains que nous auons offenſés.

Et le pecheur doit venir à ſon Paſtcur luiconfeſ

ſer ſon peché pour receuoir de luiconſeil &con

ſolation. Et eſtant appellé par ſes Paſteurs pour

receuoir des iuſtes reprehenſions,il doit confeſ

ſer ſa faute,& donner gloire à Dieu.

Quant à la penitence qu'on dit que nous re

,iettons, nous la preſchons & y exhortons cöti

nuellemenr:aſçauoir à ceſte penitence dont par

le S.Pierre au 3.ch.des Actes, diſant, eAmendez

vous, & vous conuertiſſez, afin que vos pechezſoyëc

effacez. Nous vous exhortons inceſſamment à

laiſſer voſtre mauuais train, quitter vos deſbau

ches & yurongneries, à deſtacher vos cœurs de

l'amour de ce monde, à depoſer vos haines &

rancunes,à oſter la rapine qui eſt en vos mains,

faiſans à autruy comme vous voulez qu'on vous

face.Mais nous reiettons ces penitences fatisſa

ctoires, & peines corporelles, ou pecuniaires,

que les Preſtres impoſét apres l'abſolutiô & cel

les qu'vn pecheur s'impoſe à ſoi meſme, de ne

mâger œufs,nibeurre en certains iours,ſe fouët

ter ſoi meſme, porter vn ſcapulair equi eſgrati

gne la chair, ou vn cordon ſous la chemile qui

eſcorche les reins. Les preſtres de Baal en fai

ſoyent d'auâtage, ſe deſchiquetans le corps auec

des couſteaux, Dieu ne veut pas que nous tour

mentions nos corps, mais que nous changions

nos cœurs:le pis eft que par ces œuures penales

on cuide expier les pechés,& ſatisfaire a la iuſti

ce de
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ce de Dieu,comme ſi Ieſus Chtiſt n'auoit pas en>

tierement ſatisfait. -

Quant auxSaincts& à la Vierge Marie,ia n'a-

uienne que nous les meſprifions. La memoire

des vrais Saincts nous eſt ſacree, & nous n'en

parlons qu'auec reuerence. Mais nous ne vou

lonspas de ceſte ſaincte Vierge en faire vne ido

\ le, en l'appellant Royne des cieux & Dame du

monde: ſçachans que la royauté & domination

ſur les cieux & ſur le monde eſt incommunica

ble à la creature. Nous ne l'appellons pas in

uentrice de grace : Nous ne diſons pas qu'elle a

briſé la teſte du ſerpent:car cela ne conuient

qu'à Ieſus Chriſt noſtre Seigneur. .

Nous honorons les Saincts d'vn vray hon

neur : car nous ſuiuons leurs enſeignemens, &

taſchons à enſuiure leur exemple. Eſt-ce hono

rer S. Pierre & S. Paul, que d'empeſcher que le

peuple ne liſe leurs Epiſtres, & ſouſtenir que

leurs eſcrits ne ſont pas nos iuges, & cependant

adorer leurs reliques ? comme ſi vn fils gardoit

ſoigneuſement vne piece du teſt ou de la maſ

choire de ſon pere, & cependantſupprimoitou

*

- changeoit ſon teſtamét，Eſt-ce honorer lesApo

ſtres,que d'enſeigner que l'Egliſe Romaine peut

diſpenſet contre l'Apoſtre ? SiS. Pierre a inuo

qué Abraham,& Dauid,& les autres Saincts qui

ont veſcu deuant lui, nous ferons bien d'inuo

quer S.Pierre.Mais fi S.Pierre ne les a pas inuo

quez, pourquoi voudrions-nous eſtre plus ſages

que lui2 pourquoy voudrions nousnous oppo

ſer à ſon exemple?Pourquoy croirions nous que

· les Saincts treſpaſſez cognoiſſent les cœurs des

A^

b 4
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hommes, veu que l'Eſcriture dir expreſſément

que T)ieu ſeul cognoiſt les cœurs des hommes, &

qu'ils n'ont aucune part ne cognoiſſance és choſes

qui ſont ſous le Soleil? -

Vray eſt qu'il a des hommes qu'on appelle

Saincts dont nous ne faiſons pas grand cas:a ça

uoir de ceux que le Pape par authorité Apoſtoli

que met au roolle des Saincts, en les canonisât,

& les dóne à l'Egliſe Romaine pour eſtre inuo

qués :3 ce pour recompenſe de ſeruices. Choſe

· nouuelle, & que les Apoſtres n'ont point faite

ni l'Egliſe Chreſtienne par pluſieurs ſiecles.

Nous faiſons peu de cas de S.Dominique,du

quel les hiſtoires teſmoignent qu'il a fait maſſa

crer plus de cent mille fideles, & qui en ſoupant

faiſoit tenir ſa chandelle au diable.Et de S. Fran

çois,diquelles Chroniques & Legendes diſent

qu'il preſchoit aux pies & arondelles, les appel

lant ſes ſœurs,qu'il ſe veautroit en la fange,qu'il

ſe faiſoit des femmes de neige pour refroidir

l'ardeur de ſes ardeurs impudiques, qu'il eſtoit

cruellemcnt battu par les diablet. Et choſe hor

, rible à dire) qu'eſtant vn iour raui de ioye,& en

. quis touchant le ſuiet de ſa loye, il reſpondit,

º# Scachez que ie mé reſiouïs d ie terav a
#.iſei. Se*enez q me reIiouis de ce que ay

d, m, doré par tout le monde. Ce ſont là les Saincts

· exultare que l'Egliſe Romaine adore,& honore plus que

- nºueriº les Patriarches & Prophttes , auſquels leſçs
quia ad- - - - -

buc ſan- Chriſt rend teſmoignage. On ne dit point en

#-l'Egliſe Romaine Sainct Dauid , ne Sainct Sa

totum.ſa- muel, ne Sainct Elie ou Eliſee. On ne void

cuiun *- point leurs images és Egliſe, on ne leur allume
dorabor. pa3 la moindre chandelle.

/

\ - . | Quant
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· Quant à la Toute-puiſſance de Dieu qu'on

dit que nous nions : nous ſçauons que Dieu eſt

Tout puiſſant, & que rien ne peut reſiſter à ſa

volonté. Mais nous ne nous ſeruons pas de la

Toute-puiſſance de Dieu pour eſtablir des ſon

ges & vaines inuentions. N'y a au monde choſe

ſi fauſſe & ſi abſurde, qu'6 ne puiſſe eſtablir par

ce moyen,en diſant, que Dieu eſt puiſſant pour

ce faire.La Toute-puiſſance de Dieu n'eſt pas la

reigle de noſtre religion, mais ſa volonté. Or

nous auons la volonté du Fils de Dieu expreſſe

qui nous dit, Ie laiſſe le monde. le ne ſuis plus au

möde.Et,Vou aurez touſiours les povres,mais vous

ne m'aurezpas touſiours.Et S.Pierre nout dit,qu'il

faut que le ciel cötienne Ieſus Chriſt iuſqu'au iour

de la reſtauratiº, qui eſt le iour du iugemét.Tout

cela ſeroit faux,ſi le corps de Ieſus Chriſt eſtoit

encore ici bas ſur vn millió d'autels, & és bou

Ie h.17.

II. !

Ieh, 12.8.

Acf. 3.8.

ches & ventres des preſtres.Ieſus Chriſt en don

nât le pain à ſes difciples a dit, Ceci eſt mö corps.

Mais lui meſme s'eſt exposé, en adiouſtant que

c'eſt ſa commcmoration. Les Apoſtres ont eſté

enuoyés exprés pour expoſer aux peuples les

paroles du Seigneur.Pourquoi donc ne veut-on

pas receuoir leur expoſitió, par laquelle en huit

paſſages ils diſent que Ieſus Chriſt a donné du

pain à ſes diſciples, & que nous mangeons du

pain & rompons du pain en la S.Cene : L'Apo

ſtre dit 1.Corinth. Io. Le pain que nous rompons eſt

la communion du corps de Chriſt. C'eſt donc du,

pain que nous rompons,& non de la chair & des

os que nous ne rompons pas.

Mais voulez-vous voir clair comme le tur,
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que l'Egliſe Romaine depouïlle Ieſus Chriſt de

- toute puiſſance , & le rend plus impuiſſant que

Coloſſ.4

les hommes les plus iufirmes?Sçachez donc que

l'Egliſe Romaine enſeigne que Ieſus Chriſt qui

eſt en l'hoſtie ne peut ouurir les yeux,ni remuër

les mains:& qu'il ne peut changer de lieu pour :

ce qu'il n'y eſt pas en lieu. S'il tombe, il ne ſe

peut releuer. Il ne ſe garentit pas contre les

ſouris qui l'emportent, ni contre les larrons qui

le derobbent. Alors on dit auec grande douleur,

Dieu eſt derobbé.

Mais pour pourſuiure noſtre propostouchant

l'offrande & conſecration de nos corps à Dieu,

ie dis que celui-la fait à Dieu vne offrande de ſa

langue,qui l'employe à glorifier Dieu,& magni

fier ſa grandeur& bonté. Qui ſe fert de ſa lan

gue à exhorter les lents au ſeruice de Dieu,à in

ſtruite les ignorans,à conſoler les affligez,à don

ner des conſeils ſalutaires àceux qui ſont enper

plexité. Celui (comme dit l'Apoſtre) dont les

paroles ſont aſſaiſonnees du ſel de la parole de

Dieu,s'abſtenant de menſonges,& paroles mal

honneſtes , qui ne ſeruent qu'à corrompre ou

ſcandalizer ceux qui les eſcoutent. Bref, celui

conſacre à Dieu ſa langue, au corps duquel la

langue eſt ce qu'eſtoyent les harpes ſacrees au

temple de Salomon, deſtinees à reſonner les

loüanges de Dieu. Sur leſquelles on n'euſt peu

chanter des chanſons profanes ſans vne grande

profanation.

Mais ceuxla ne conſacrent point à Dieu leurs

langues,qui prient Dieu en latin ſans s'entendre

eux-meſmes. Vne pauure femme dira en Latin

- les ſept
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· les ſept Pſeaumes Penitentiaux, en l'vn deſquels Pſ.38. é

Dauid ſe plaint d'vne apoſteme en la cuiſle, & ºſº -

en l'autre il ſe dit eſtre enfermé en vne foſſe obſ- -

cure.Et ceſte pauure femme en prononçant ces

choſes, penſe demander la grace de Dieu, ou la

deſtruction des heretiques.Celui la non plus ne

conſacre point à Dieu ſa langue,qui dit cinquan

te Aue entrelacés de Pater,en tournât des grains

ſans s'entendre ſoi meſme: Car l'efficace de l'o-

raiſon conſiſte,non pas au nombre des oraiſons

reïterees,ni au nombre des grains, mais en l'ar

| deur de la foy demandant à Dieu choſes bonnes

& conformes à ſa parole. ·

Quant aux mains, le moyen d'en faire à Dieu |

vne offrande agreable n'eſt pas de faire force ,

aſperſions d'eau benite pour chaſſer les diables,

ni de faire des images:ni de faire vn habit de da

mas blanc bordé de clinquant à l'image de la

Vierge Marie,auec vn petit bonnet couronnéde -

fleurs ſur la teſte de l'enfant qu'elle a entre ſes •

bras Mais celui là conſacre à Dieu ſes mains qui

les eſtend aux povres, & les employe en œuures

charitables. Ce ſacrifice eſt agreable & de bône

odeur deuât Dieu.Tout ainſi que ſous la Loy de

Moyſe le peuple offroit au temple les premiers

eſpics de ſon champ,& vne corbeille de nou

ueaux fruicts, par laquelle offrande toute la re

colte de l'annee eftoit ſanctifiee: ainſi celui qui

donne au povrevne partie de ſes biens,par ceſte

partie ſanctifie tout le reſte de ſes biens & en réd

l'vſage legitime:Gomme dit Ieſus Chriſt au cha

pitre II.de S. Luc,Dannez au poure & touteschoſes

vous ſerant nettes. C'eſt vn grand honneur que
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d'imiter les actions de Dieu, lequel donnetouſ

- iours. C'eſt vo grand honneur que de nourrir &

Matt.25.reueſtir leſus Chriſt en ſes membres : Car lui

"mtſmes declate que le bien qui eſt fait à l'vn de

ces petits,il i'e ſtime cſtrc fait à lui-meſme : Re

gardez tout ce que vous auez de la terre,de meu

| bles,d'argent, il faudra laiſſer tout cela en mou

1ant Il n'y a que les aumofnes que vous empor

terez d'ici. La mort qui fouïlle ceux qui ſortent

de ce monde,de peur qu'il; o'emportent quelqu

choſe, ne ponria vou: rauir cela. De tous vos

biens rien ne vous d meurera que ce que vous

A- aurez donné. Car Ieſus Chriit dit que celui qui

#º» donne l'aumoſne fait vn threſor au ciel. Faites

# 1é. vous(dit-il)des amis des richeſſes iniques, leſquels

- quand vous defaudrez vous receuront és taberna

cles eternels,Luc.16. /

· Reſtent les pieds, leſquels pour conſacrer à

. Dieu,n'eſt pas beſoin de courir en pelerinage,en

laiſſât ſa famille & ſon meſtier, pour† viſiter

des reliques à deux cens lieuës de ſa maiſon , &

pour gaigner les grâds pardons & indulgences:

veu qu'à tout homme qui ſe repent & s'amende,

plein patdon eſt offert chez lui par la predica

tion de l'Euangile. Mais celui conſacre à Dieu

ſes pieds , qui eſt prompt à courir à la neceſſité

des affligez, & qui accourt auec ardeur à toutes

les occaſions de faire quelque bonne œuure.

Generalement celui fait vne offrande de ſon

corps à Dieu, qui vit chaſtemét & ſobreméttqui

dompte ſes appetis charnels par le trauail& par

, l'abſtinence, & qui s'eſloigne tant qu'il peut de

la compagnie des meſchans. Gar il n'y a rien ſi

- - - - -- - -- gluant
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gluant ni ſi contagieux que la compagnie des

profanes.Tout ainſi que les eſpics de bled,à tra

uers leſquels on paſſe, n'accrochent pas les ha

bits comme font les eſpinest ainſi les vices ſont

beaucoup plus accrochans,que les exemples des

bónes œuures:car le ſiecle nous porte au mal,&

nous y auons vne naturelle inclination. Si vous

hantez les yurongnes,& les paillards,il vous at

tireront à leurs deſbauches.Si vous accoſtez les

blaſphemateurs vous vous conformerez à leur

langage.Ne plus ne moins que les brebis paiſſä- ,

tes entre des buiſſös y laiſſent de leur laine,ainſi

il eſt mai-aisé qu'vn homme de bien ſe meſlant

parmi les meſchans n'y laiſſe de ſa probité,& ne

ſouffre quelque diminution de ſa vertu.

Que le Seigneur Dieu duquel les compaſ

ſions ſontinfinies , & la vertu incomprehenſi

ble, vueille imprimer ces choſes en vos eſprits,

& donner efficace à ſa parole, en ſorte que vous

l'eſcoutiez auec attention,la meditiez auec plai

ſir, la defendiez aueczele, la prattiquiez auec

obeïſſance. Afin que comme chacun de vous

eſt exhorté à offrir ſon corps à Dieu en ſacrifice

agreable, auſſi vos Paſteurs puiſſent faire à Dieu

vne offrande du troupeau tout entier, diſans

' auec Eſaie,Me voici,& les enfans que tu m'as don- Eſaie s.

770'(. -

& eſt le temps heureux auquella predication

de l'Euangile auoit vne ſi grande efficace ! Le

temps auquel nos peres recerchoyent la parole

de Dieu parmiles flammes& maſſacres!Ils cou

royent aux martyres , & nous aux voluptez, &

à l'argent. Alors nos aduerſaires meſmes nous
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diſcernoyent,diſans,ceſtui-laſansdoute eſt de là

Religion,car il ne iure point,il allegue l'Ecritu

re, il eſt droiturier en ſes actions,& vit auec ſo

brieté. Le diable eſt venu de nuict & a arraché

les bornes qui nous ſeparoyét : Eſtás diſtinguez

par la ſeule profeſſió de Religion,nous nous ſö

mes conformez aux meeurs de nos aduerſaires.

En ce lieu que Dieu s'eſtoit choiſi pour lui eſtre

vn petit ſanctuaire,ſe trouuent des putains, des

yurongnes,des perſonnes querelieuſes & addon

nees à procez& à contentions.Se voyent des fa

mille où la priere n'eſt point ordinaire:Où l'Eſ

criture ne ſe lit pas: où le mari & la femme ſont

en querelle perpetuelle. Où les enfans mal in

ſtruits, par maniere de dire, courent au malde

uant que pouuoir marcher,mentët & iurent de

uant que pouuoir parler, & parlent des diables

deuant que d'auoir iamais pensé à Dieu. .

Nos aduerſaires regardent cela & s'en rient,&

imputentnos vices à noſtre Religion, comme fi

· elle corrompoit les hommes,& enſeignoit àmal

viure. Par ce moyenà cauſe de vous le ſainct nö

de Dieu eſt blaſphemé, & ſa verité expoſee en

opprobre,& eſtes cauſe que les aduerſaires s'en

durciſſent, leſquels ſe conuertiroyent & donne

royent gloire a Dieu,s'ils voyoyent vne droiture

en vos actions, vne puretè & ſaincteté en voſtre

conuerſation. - -

Pour ceſte cauſe Dieu eſtant irrité a eſbranlé

les fondemens de ſon temple, & monſtre au

iourd'hui ſes verges preſtes pour punir noſtrein

gratitude.Par ſa ſageſſe&iuſte prouidéte,il nous

a amené des Religieux de S.Frâçois qui par leurs

^, N. clameurs



clameurs & violence ſeruent à reuelller noſtre

zele languiſſât,& à vous rendre ſoigneux à vous

inſtruire ésſainctes Eſcritures afin de vous pour

voir d'armes neceſſaires pour defendre la cauſe

de Dieu, qui eſt auſſi la voſtre.

Voici i'oſe dire que Dieu les a amenez exprés

pour vous ſeruir d'exemple,& de iuſte reproche

Car qui eſt-ce d'entre vous qui pratique auſſiſoi- .

ſoigneuſemét les commandemés de Dieu, qu'ils

obſeIuent les commandemens des hommes?Qui

eſt celui d'entre vous qui garde auſſi exactemét

la reigle de l'Euangile,qu'ils gardent la reigle de

S. François, & les Conſtitutions de leur ordre?

Trois fois la ſemaine,& en pluſieurs vigiles,ils ſe

depouïllent tout nuds apres minuict,& ſe fouet

tent eux-meſmes depuis les iarrets iuſqu'auxeſ

paules auec des fouéts de cordelettes, tant que

leſang en decoule : & en ſe fouéttant chantent,

Miſerere. Ils mendient. lls vont pieds nuds, ou

demi nuds: ils n'ont point de chemiſe: ils n'ont

qu'vnhabit,& icelui rapetaſſé.Qui tſt ce d'entre

vous qui en fiſt autât pour le ſeruice de Dieu? O

combien la ſuperſtition eſt forte és hommes au

prix de la vraye religion : De tout ce tourment

qu'ils ſe font S.Paul en la 1 àTimothee chap.4.

dit,L'exercice corporel eſt profitable àpeu de choſe,

- mais la pieté eſt profitable à toutes choſes, ayant les

promeſſes de la vie preſte,& de celle qui eſt à venir.

L'extremité de l'abus eſt en ce que ces povres

gens penſent en ſe fouéttant ſatisfaire,non ſeule

ment pour leurs proprespechtz,mais auſſi pour

les pechez d'autruis & en ce que leur profeſſion

eſt de faire des œuures de ſupererogation, pas

\
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leſquelles ils ſe promettent de paruenir àvn de2

gré de gloire celeſte par deſſus les moindres

ſaincts,qui n'ont eu autre perfection que d'auoir

accompli la Loi de Dieu.Et par conſequent,par

deſſus Abraham,Iſaac,Iacob,Samuel,Dauid, qui

ont eſté mariez,& ont eu des biens propres;& ſe

contétans de faire ce que Dieu commande,n'ont

point fait d'œuures de ſupererogation.Ces gens ,

par vne humilité ambitieuſe ſe baiſſent pour ſe

hauſſer. Tournans le dos à la gloire, ils la ren

contrent par vn autre chemin.

Voila,mes freres ceux qui prononcent contre

nousſentences de condamnatió,diſans que nous

ſommes damnés,combien qu'ils ſoyent les plus

perdus & les plus miſerables d'entre les hömes.

La vengeance que nous en prenons eſt que nous

| prions Dieu qu'il leur face miſericorde,& lesre

tire de ce gouffre d'ignorance profonde où ils

ſont plongés.Ils nous donnent aux diables nous

au contraire les donnerions volontiers à Dieu :

, mais i'ay peur que Dieu n'en voudroit pas.

Penſons à ces choſes, & tremblons ſous la

main de Dieu, & que la haine que nous portent

les höme ſerue à nous rallier enſemble, &'nous

encourager mutuellemét à la pieté & à la perſe

uerance en la profeſſion de l'Euangile.Nous ne

vous couſeillons pas de repouſſer iniure par in

iure, & à rendre le mal pour le mal : Ains Dieu

veut que nous aimions ceux qui nous haïſſét, &

priions pour ceux qui nous perſecutent. Peut

eſtre que Dieu,qui des pierres peut faire des en

fans à Abraham & qui de S. Paul qui eſtoit vn

loup rauiſſät en a fait vn agneau,& d'vn agneau

- - - vn ex:

A
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i * vn excellent paſteur , conuertira quelques vns

des plus animés contre nous,& aura pitié de tant

de pauure peuple, q

côurt à ſa perdition. \-

| Pour donc clorre ce propos par l'exhortation

de l'Apoſtre, nous vous exhortons par lescom

paſſions de noſtre Dieu à offrir & conſacrer à

$ ,

: ui entrainé par la co

| | ----

uſtume
* •

Dieu vos cœurs , & par les cœurs vos corps &, Th,

actions exterieures vous ſeparans, de la corru

ption de ce monde, poſſedans voſtre vaiſſeau en

ſanctification glorifians Dieu par œuure & par

paroles. Le Seigneur Dieu, qui eſt le Pere de

· toute compaſſions paracheuera en vous ceſte

· bonne œuure. Le Seigneur Ieſus, qui eſt mort

pour ſes ennemis,ne refuſera point la vie à cèax

qui l'aiment. Il vous deliurera de la contradi

. . &tion de ce ſiecle peruers. Il garentira vos ames

· de la contagion des vices & de l'idolatrie,& fi

nalemét vous fera la grace de mourir de la mort

deſes enfans,& recueillira vos ames en ſon roy

· aume celeſte, Ainſi ſoit-il. -
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